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LE MARRONNIER DE LA TREILLE:
UN INDICATEUR DE L'EVOLUTION

DU CLIMAT GENEVOIS DEPUIS 175 ANS

Jacques MIEGE 1 et Marie-Claude WUEST 1

RESUME

Les dates d'emergence du bourgeon d'un marronnier urbain ont ete notees depuis 1808 jusqu'ä
nos jours et constituent une indication precieuse sur le climat genevois. Ces dates sont comparees
avec les temperatures; d'autres facteurs augmentant la precocite du debourrement sont envisages:
urbanisation, degagements de C02, gaspillage d'energie, multiplication des moyens de transport.

ABSTRACT

Dates of sprouting of the first bud of a horse chestnut tree within the city have been recorded
since 1808 till now. They constitute precious indications upon the Genevan climate. These data
are compared with temperature records; other factors which can accelerate sprouting are discussed:

city development, C02 discharge, energy wastage, motor vehicle multiplication.

Depuis 1808 une coutume genevoise veut que la date de l'eclosion du premier
bourgeon vegetatif d'un des marronniers de la Promenade de la Treille soit notee

scrupuleusement. Les genevois sont tres attaches ä cette charmante coutume. Le

deployment de la premiere feuille, c'est l'annonce des beaux jours printaniers apres
l'hiver froid et rude, morose et brumeux. Les premiers releves ont ete effectues par
Rigaud-Martin qui les poursuivit jusqu'en 1831. Des 1818, le Sautier de la Repu-

blique eut pour mission, parmi ses nombreuses autres charges, d'observer attentive-

ment le debourrement du marronnier.

1 Institut de botanique systematique et de biogeographie, 1, Ch. de PImperatrice, 1292 Cham-
besy.
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De marronnier en marronnier, de sautier en sautier, la tradition s'est perpetuee;
eile demeure de nos jours encore bien vivante et chaque annee les journaux relevent
fidelement l'evenement. Nous disposons ainsi d'une suite d'observations qui couvrent
175 annees.

Fig. 1. — Bourgeon de marronnier en eclosion.

En 1967, nous avions depouille (Miege et Hainard) la planchette de bois recou-
verte de parchemin precieusement conservee au Conseil d'Etat sur laquelle sont

consignees les donnees recueillies au cours de cette longue periode. Nous les reportons
dans le tableau 1; nous y avons ajoute les nombres de jours ecoules entre le Ier janvier
et les dates de bourgeonnement et y avons adjoint les observations nouvelles effectuees

depuis lors, soit quinze annees supplementaires.
Les renseignements reunis ne concernent malheureusement pas les memes

arbres. II semble que Rigaud-Martin ait surveille toujours le meme individu de 1808
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ä 1831 (24 ans). Entre 1818 et 1831, nous avons l'avantage de posseder une double
information puisque deux arbres ont ete simultanement observes. Elle permet d'ap-
precier le comportement de deux marronniers differents. Quelques ecarts se remarquent
mais generalement ils sont minimes et souvent l'ouverture a lieu le meme jour. Si Ton

Fig. 2. — Deploiement des premieres feuilles d'un bourgeon de marronnier.

peut tirer une deduction valable de seulement deux series de releves, il apparait que
les conditions de l'environnement ont, dans le cas present, une action plus notable

que le facteur individuel.
Le premier arbre fonctionnaire a tenu, semble-t-il, son emploi de 1818 ä 1905.

II a ete alors abattu et fut remplace par un nouveau pied qui remplit son röle jusqu'en
1928. Le marronnier actuel est en service depuis 1929. II donne des inquietudes;
penchant de plus en plus, il a fallu l'etayer. Quatre arbres ont ainsi fonctionne depuis
l'origine des observations: un a ete suivi par un particulier, trois autres par les sautiers
successifs.
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Nombre de jours icoulis
NombreObserva lions de depuis le " janvier • Dale Dale Nnmhre

Annies Annies d appariiion. icoults
depuis le
1" janvier

Annies
(1 ippariiinn de jrnirs

tcnulis
depuis le

1" janvier

observation observalion
Rigaud Marlin

(1)
des sautiers

(2)
d'apris (1) d'apris (2) du sauoer du sautier

1808 15 avnl 106 1863 4 avril 94 1916 27 mars 87
9 28 mars 87 64 2 » 93 17 15 avril 106

10 29 » 88 65 11 » 101

11 26 » 85 66 31 mars 90 1918 24 man 83
12 13 avril 104 1867 24 »> 83 19 23 » 82
13 8 » 98 20 27 » 87
14 8 » 98 1868 3 avril 94 21 16 » 75
15 24 mars 83 69 8 » 98 22 16 » 75
16 22 avril J13 70 10 » 100 23 24 » 83

1817 7 >» 97 7! 27 mars 86 24 28 » 88

1818 16 mars 98 75
72 28 » 88 25 30 » 89

8 »
73 27 » 86 26 7 » 66

19 1 »

5 »

1 avril 91 91
74 31 » 90 27 21 » 80

20 6 » 95 97
75 4 avril 94

21 10 » 10 » 100 100
76 28 mars 88 1928 17 mars 77

22 22 mars 17 mars 81 76
77 31 » 90 29 29 » 88

23
24

3 avril
21 »

4 avnl
20 »

93
112

94
111

1878 5 avril 95
30
31

26 »

25 »

85

84
25 6 » 6 » 96 96

79 28 mars 87 32 26 » 86
26 29 mars 29 mars 88 88

99
80 20 » 80 33 20 » 79

1827 7 avril 9 avril 97
81 19 » 78 34 23 >» 82

1828 31 mars 4 » 91 95 82 15 » 74 35 23 » 82
29 4 avnl 6 » 94 96 83 3 avril 93 36 17 » 77
30 28 mars 29 mars 87 88 84 17 mars 77 37 27 fpvnrr 58

31 26 mars 31 mars 85 90 85 20 » 79 1938 15 mars 74

32 4 avnl 95 86 29 »> 88 39 16 » 75

33 10 » 100 87 12 avril 102 40 20 » 80

34 13 mars 72 41 19 » 78

35 7 avril 97 1888 15 mars 75 42 20 »» 79

36 26 mars 86 89 12 >» 71 43 20 >» 63

1837 20 avril 110 90
91

30 »
15 avnl

89

105

44
45

20 »
11 »

80
70

1838 8 avril 98 92 3 » 94 46 14 » 73

39 6 » 96 93 27 mars 86 47 18 » 77

40 14 » 105 94 1 avnl 91

41 25 mars 84 95 9 » 99 1948 9 mars 69

42 11 avnl 101 96 22 mars 82 49 18 » 77

43
44

25 mars
3 avril

84
94

97 22 81 50

51

10 >»

17 »

69

76

45 9 » 99 1898 6 avnl 96 52 20 » 80

46 24 mars 83 99 28 mars 87 5 3 19 » 78

1847 3 avril 93 1900 16 avril 107 54 11 » 70

1 avril
7 »

10 »

92
97

100

01 9 » 99 55 25 » 84
1848

49
50

02
03

2 »
26 mars

92
85

56

57

28 »>

1 >>

88

60

51

52

53

54

7 »
7 »

18 »
3 »

97
98

108

93

04
05
06
07

6 avnl
31 mars
19 »

3 avril

97

90
78

93

19 ®»S

59

60
61

IS Iwrit""
28 »

2 mars
20 fcvncr

49
59

62

51
55 12 » 102

86 1908 2 avnl 93 62 10 mars 69
56 26 mars

09 4 » 94 63 19 » 78
1857 3 avnl 93

10 15 mars 74 64 28 fevncr 59

1858 5 avril 95 11 21 » 80 65 18 mars 77

59 18 mars 77 12 6 avril 97 66 21 fcvncr 52

60 6 avril 97 13 13 mars 72 67 23 » 54

61 30 mars 89 14 18 » 77

62 28 » 87 15 25 >» 84

Tableau I

Dates d'apparition du bourgeon et nombres de jours ecoules depuis le Ier janvier,
de 1808 ä 1967 (tableau repris de Miege et Hainard, 1967).
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Ann§es

Date
d'apparition,
observation
du sautier

Nombre
de jours
6couls

depuis le
ler janvier

1968 4 mars 64

1969 3 mars 62

1970 21 mars 80

1971 21 mars 80

1972 24 fgvner 55

1973 16 mars 75

1974 14 fgvrier 45

1975 31 janvier 31

1976 2 mars 62

1977 18 fevrier 49

1978 1 mars 60

1979 22 f§vner 53

1980 21 f§vrier 52

1981 9 mars 68

1982 10 janvier 10

Tableau I bis

Dates d 'apparition du bourgeon et nombres de jours ecoules

depuis le 7er janvier, de 1968 ä 1982.

Si nous envisageons l'ensemble des donnees rassemblees en 175 ans nous relevons

(tableau II):

— 62 eclosions en avril (57 au cours de la lre quinzaine, 5 dans la deuxieme),

— 99 en mars dont 21 dans la lre quinzaine et 78 dans la 2e,

— 12 en fevrier avec respectivement 1 dans les deux premieres semaines et 11 dans

les deux semaines suivantes,

— 2 dans le courant du mois de janvier.

Les epanouissements les plus tardifs ont eu lieu au debut du siecle dernier soit
le 22 avril 1816 (Rigaud-Martin, 113 jours apres le Ier janvier), les 20 et 21 avril 1824

(Rigaud-Martin et sautier) done respectivement 111 et 112 jours apres le commencement

de l'annee civile. Les plus precoces sont aussi parmi les plus recents. lis sont

recenses les 10 janvier 1982 (10 jours), 31 janvier 1975 (31 jours), 14 fevrier 1974

(45 jours), 18 fevrier 1977 et 1958 (49 jours). 102 jours separent done les sorties les

plus hätives des plus reculees, ce qui est considerable et represente une difference de

plus de trois mois.
Le tableau II indique les quinzaines d'apparition du bourgeon par decennie et

le tableau III recapitule les moyennes decennales du temps ecoule entre le Ier janvier
et la date d'apparition du premier bourgeon vegetatif.
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La lecture de ce tableau est suggestive. En effet, au cours des annees anterieures
ä 1834 aucun bourgeonnement n'est signale avant le 15 mars. Exceptionnellement,
en 1834, le debourrement est plus hätif (13 mars). II faudra attendre cependant 1926

pour que le phenomene ait lieu en degä du seuil du 15 mars (7 mars). La decennie

Quinzaines

Döcennies

1-15
janvier

16-31
janvier

1-15
f§vrier

16-28/29
fSvrier

1-15
mars

16-31
mars

1-15
avril

16-30
avril

1808 -1817 5 1

1818 -1827 2 7 1

1828 -1837 1 3 5 1

1838 -1847 3 7

1848 -1857 8 1

1858 -1867 5 5

1868 -1877 6

1 878

1888

-1887
-1897

1

2

3

1898 -1907 5 1

1908 -1917 2

1918 -1927 1 9

1928 -1937 1 9

1938 -1947 3

1948 -1957 4 6

1958 -1967 6 2

1968 -1977 2 3

1978
(5

-1982
ans)

2 2

Sommes 11 21 78 57 5

% 0,6 0,6 0,6 6,3 12,0 44,6 32,5 fO OS

Tableau II

Repartition des dates d 'apparition du bourgeon par quinzaines
au cours des periodes decennates.

1848-1857 a ete en moyenne la plus tardive. Pourtant des 1854 et ä l'exception de

l'annee 1900 (16 avril) aucun debourrement n'a ete posterieur au 15 avril.
A partir de 1918 plus aucune donnee ne sera reportee du mois d'avril, qu'il

s'agisse de la premiere ou de la deuxieme quinzaine. Cette tendance ä une precocite
de plus en plus avancee s'accentue. Pour la premiere fois, en 1937, le marronnier emet

son bourgeon en fevrier mais ce n'est, toutefois, que depuis 1958 que se multiplient
les apparitions du bourgeon en fevrier. 1975 voit l'eclosion jusqu'alors la plus extra-
ordinairement hätive puisqu'elle se manifeste en janvier. Cependant le record est

battu en 1982.

Parmi les causes qui activent cette precocite nous pouvons penser que les facteurs

climatiques ont un role preponderant. Et, en effet, nous remarquons une correlation
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entre les deux series de valeurs. La lecture des observations relevees depuis le debut
du siecle dernier fait ressortir qu'en moyenne les temperatures augmentent reguliere-

ment, malgre les inevitables fluctuations annuelles, et l'influence de divers cycles

climatiques.

Moyennes par tranches
de 10 ans

Moyennes par tranches
de 20 ans

Annges Moyennes Annies Moyennes Pmf-cs Movpnnes

1808-1817
(Rigaud)

1818-1827
(Rigaud)

1818-1827
(Sautier)
1828-1831
(Rigaud)

1828-1837
1838-1847
1848-1857
1858-1867
1868-1877

95,9 3.

95,1 3.

92,7 3.

89,3 3.

92,9 3.
93,7 3.

96.3 3.
90,6 3.

91.4 3.

1878-1887
1888-1897
1898-1907
1908-1917
1918-1927
1928-1937
1938-1947
1948-1957
1958-1967
1968-1977
1978-1982

85,3 3.
87.3 3.
92.4 3.
86,4 3.
80,8 3.

79.8 3.
74.9 3.
75,1 3.

61,0 3.

60,3 3.

48,6 3.

1808-1827
(Rigaud)

1828-1847
1848-1867
1868-1887
1888-1907
1908-1927
1928-1947
1948-1967
1968-1982

95,5 3.

93.3 3.
93.5 3.
88.4 3.
89,9 3.
83.6 3.
77,4 3.
68,1 3.

56,4 3.

Tableau III

Nombres moyens de jours ecoules entre le Ier Janvier
et la date d 'apparition du premier bourgeon vegetatif.

Bouvier et Ruche (1965) ont resume et commente les resultats de deux siecles

de meteorologie ä l'Observatoire de Geneve. Celui-ci construit en 1829-1830 etait
situe au centre de la Ville. II a quitte cet emplacement en 1965. Nous disposons de ce

fait d'une Serie de 136 ans d'observations effectuees en plein cceur de la ville. Les

auteurs ont mis en evidence le rechauffement de l'atmosphere entre 1826 et 1961.

Nous transcrivons dans le tableau ci-dessous quelques-uns des resultats concernant
les temperatures moyennes:

P#riodes Hiver Printemps Et# Autonne Moyennes
annuelles

1826-1875 0 09 o> 9"06 18° 16 9° 69 9° 4 5

1876-1900 O vß O 9°05 18° 30 9° 84 9° 5 3

1901-1930 1 0 72 9 0 42 18°04 9° 85 9° 85

1931-1961 1 0 84 10 0 1 7 19 0 00 10°65 1 0° 4 6

Ecarts entre
1826 et 1961 0*98 1° 11 0°84 0 0 9 7 1*01

Tableau IV

Temperatures moyennes saisonnieres et annuelles.
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Les auteurs ont aussi examine les valeurs extremes. Iis ont montre qu'en regie
generale les maximums se placent au xxe siecle, les minimums, au contraire, au siecle
dernier:

Temperatures les plus elevees Temperatures les plus basses

+ 38°3 1921 -25°3 1859

+ 36°4 1947 -21°8 1830

+ 36°4 1870 —20°6 1826

+ 36°2 1827 —18°9 1846

+ 36°1 1911 —18°7 1827

+ 35°6 1945 -18°3 1929

+ 35°6 1928 -18°3 1956

toutes posterieures ä 1911 toutes anterieures ä 1859

ä l'exception de 1827 et 1870 en dehors de 1929 et 1956

Le caractere plus froid du xixe siecle ressort egalement de la comparaison des

moyennes mensuelles extremes. Les cinq hivers les plus froids l'ont ete avant 1895,
les cinq etes les plus chauds apres 1928:

Hivers les plus froids Etes les plus chauds

1829-1830 - 3°59 1952 21°14
1890-1891 — 2°94 1947 20°93

1879-1880 -2°73 1950 20°67

1894-1895 -2°29 1928 20°35

1837-1838 —1°44 1945 20°30

Les temperatures moyennes annuelles par tranches de dix ans depuis 1808

jusqu'ä 1982 sont donnees dans le tableau suivant:

Annies Moyennes Annies Moyennes Annes Moyennes

1808-1817 9°17 1868-1877 9 0 96 1928-1937 10° 2 6

1818-1827 00 1878-1887 9° 61 1938-1947 oo

1828-1837 9°72 1888-1897 9° 38 1948-1957 o CO

1838-1847 9°23 1898-1907 9°82 1958-1967 10° 5 3

1848-1857 9°05 1908-1917 9°61 1968-1977 9° 36 *

1858-1867 9° 89 1918-1927 10°08 1978-1982 9" 17 "

Ecart entre les donnees extremes 1°48

Ecart entre les annSes 1808-1817 et 1958-1967 1°36

Ecart entre les annfies 1808-1817 et 1968-1977 0°49

• D£s 1962, les temperatures ont £t§ mesur£es ä Cointrin

Tableau V

Temperatures moyennes annuelles par tranches de dix ans.
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Pour completer ces donnees nous indiquons egalement quelles sont les temperatures

moyennes par tranches de 10 annees, des mois de janvier ä avril de 1808 ä 1982

(tableau VI):

Annies Janvier F§vrier Mars Avril Total Moyenne

1808-1817 -10 6 3 1°63 5 0 00 8*73 13*73 3*43

1818-1827 -0° 55 10 92 5*31 10*09 16*77 4*19

1828-1837 -0° 36 10 86 5° 6 1 9*13 16*24 4*06

1838-1847 -0° 38 0°66 4*53 8*74 13*55 3*39

1848-1857 0 0 25 10 71 3*66 8*68 14*30 3*58
1858-1867 0° 6 1 1*99 4*99 10*28 17*87 4*47

1868-1877 0° 70 2*32 4 ° 88 9*78 17*68 4*42
1878-1887 -0*51 2*60 5*56 9*20 16*85 4*21

1888-1897 - 1 0 2 9 0*60 5*24 9*39 13*94 3*49

1898-1907 1 0 08 1 "68 4 0 9 1 9*45 17*12 4*28
1908-1917 0" 4 5 1*94 5*23 8*81 16*43 4*11

1918-1927 1 0 87 2*77 5*82 9*11 19*57 4*89
1928-1937 1 0 45 1 0 85 5*48 9*34 18*12 4*53
1938-1947 0°03 2 0 09 6*18 10*61 18*91 4*73

1948-1957 1 0 54 1°78 6*51 9*94 19*77 4*94

1958-1967 1 0 06 3 0 2 1 5*75 9*90 19*92 4*98
1968-1977 1 0 0 7 2 0 76 4*77 8*47 17*07 4*27

1978-1982 0*00 2 0 4 2 6*15 8*15 16*72 4*18

Ecarts entre les valeurs extremes:
3*50 2 77 2*85 3*25 1*59

Ecarts entre les ann§es 1808-1 817 et 1958-1967:
2°69 1*58 0*75 1*17 1*55

Ecarts entre les ann§es 1808- 817 et 1978-1982:
10 86 1 0 7 4 0 57 -! 37 0*70

Tableau VI

Temperatures moyennes mensuelles par tranches de dix ans.

La comparaison des temperatures le long des annees laisse apparaitre une
progression des temperatures, done un rechauffement de l'atmosphere qui atteint 1°36

entre les decennies 1808-17 et 1958-67. Les ecarts observes sont encore plus accuses
si nous retenons les valeurs relevees durant les mois d'hiver et du debut du prin-
temps.

Toutefois un flechissement se constate pour les epoques les plus recentes. Ce

renversement de tendance peut surprendre. En fait, ceci tient ä ce que les observations

meteorologiques n'ont pas ete faites aux memes endroits au cours des annees.

Elles ont ete effectuees jusqu'en novembre 1966 ä l'Observatoire de Geneve avant que
celui-ci ne quitte son emplacement originel et ne soit transfere ä Sauverny. Depuis 1962

les releves meteorologiques sont entrepris ä l'aeroport de Cointrin. La situation des

postes etait tres eloignee; l'Observatoire se trouvait au cceur de la cite, ä relativement
faible distance du marronnier cependant dans un quartier sans doute plus froid car
moins abrite et moins bien expose au midi que la promenade de la Treille. II enregis-
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trait neanmoins certainement plus fidelement les conditions subies par le marronnier
que le poste de Cointrin plus ouvert aux vents froids.

Pendant cinq annees les observations ont ete faites conjointement dans les deux

emplacements. Elles permettent de juger des influences locales. Dans le tableau VII
sont reportes mois par mois les resultats obtenus tant ä l'Observatoire qu'ä Cointrin.

Annee et lieu
d'observation Janvier F6vrler Mars Avrll Mai Juln Julllet AoOt Septembre Octobre Novembre Decembre Moyennes

1962 Observatolre 3 77 2*47 3*99 10 14 13*55 17 97 19*49 21 95 16 29 11 12 4*77 - -

Aeroport 2 7 1*2 2*7 8 6 11*7 16 0 18*0 20 2 1 4 8 9 9 3*0 -1*2 8*97

Difference 1 07 1*27 1*29 I 54 1*85 1 97 1*49 1 75 1 49 1 22 1*77 -

1963 Observatolre -2 47 -0° 79 5*81 10 81 14*36 17 93 21*80 19 03 16 87 10 86 8*71 -0*4 1 9*52

Aeroport -4 2 -2-7 4*0 9 8 12*6 15 9 19*5 16 3 14 5 8 8 7*4 -1*0 8*41

Difference 1 73 1*91 1*81 1 01 1*76 2 03 2*30 2 73 2 37 2 06 1*31 0*59 1*11

1964 Observatolre -0 93 4*28 5*08 10 74 15*41 18 53 21*97 19 34 16 31 9 83 6*64 1*45 10*72

Aeroport -1 6 3*1 4*4 9 7 14*5 17 6 20*8 17 9 15 0 8 6 5*8 0*5 9*70

Difference 0 67 1*18 0*68 1 04 0*91 0 93 1*17 1 <« 1 31 1 03 0*84 0*95 1*02

1965 Observatolre 1 86 0*03 5*10* 8 57 13*58 17 70 18*64 17 71 13 10 10 79 6*17 4*59 9*88

Aeroport 0 5 -1*2 3*9 7 6 12*8 17 0 17*2 16 6 12 3 9 6 5*0 3*4 8*72

Difference 1 36 1*23 1*20 0 97 0*78 0 70 1 '44 i 1 1 0 60 1 19 1*17 1*19 I ' 16

1966 Observatolre 0 80 6*61 5*40 10 75 14*63 18 98 18*52 18 18 17 1 1 13 07 - -

Aeroport -0 4 5*4 4*2 10 2 13*9 18 2 17*3 17 3 15 6 12 0 3*0 2*4 9*92

Difference 1 20 1*21 1*20 0 55 0*73 0 78 1*22 0 88 1 51 1 07 " "

Moyennes:
Observatolre
Aeroport
Difference

0

-0
60

60

20

2*52

1*16
1*36

5*08
3*84
1*24

10

9

1

20

18

02

14*31

13*10
1*21

18

16

22

94

28

20*08

18*56
1*52

19

17

1

24

66

58

15

1

93

44

49

1

9

1

13

62

31

6*57

5*30
1*27

1*68

0*97
0*91

10*46

9*20
1*28

Tableau Vll

Comparaison des temperatures moyennes mensuelles mesurees
ä l'Observatoire et ä l'Aeroport.

Les moyennes de l'aeroport ont ete calculees sur cinq ans ä l'exception de

novembre oü elles ont ete etablies sur les 4 annees correspondantes de Celles de

l'Observatoire, et de decembre oil elles ont ete determinees sur les 3 annees durant
lesquelles les observations existent aussi pour l'Observatoire de maniere ä ce que les

comparaisons soient plus exactes.

II ressort de ce tableau que quels que soient le mois et l'annee consideres, les

temperatures sont constamment plus elevees ä l'Observatoire qu'ä l'Aeroport. Les

differences ne sont pas negligeables. Hors le mois de decembre toutes les moyennes
mensuelles sont superieures de 1°. Les ecarts sont plus accentues durant les mois
d'ete (1°53) puis en hiver (1°27) et moins marques ä l'automne (1°16) et au printemps
(1 ° 17). La temperature moyenne annuelle est de 1°28 plus basse ä l'Aeroport.

Si nous ajoutons cette valeur ä celle exprimee pour la periode 1968-1977

(temperature moyenne annuelle de 9°36) (voir tableau V) nous aurions une temperature
de 10°64 c'est-ä-dire la plus forte jusqu'ici reperee. Si nous operions de meme avec les

moyennes des mois de janvier ä avril (tableau VI) nous aboutirions pour les periodes
1968-1977 d'une part et 1978-1982 d'autre part ä des temperatures de 4°27 + 1°20

5°47 et 4° 18 + 1°20 5°38. Si, dans les deux decennies precedentes, le cap des

cinq degres etait frole, depuis il est largement depasse.
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II faut d'autre part, tenir compte des cycles climatiques releves par Bouvier
et Ruche et qui font que sur un diagramme general montrant une courbe ascendante

il peut y avoir des creux minimes et non persistants.
Les variations climatiques qui se manifestent d'un site ä l'autre corame nous

venons de le voir entre l'Aeroport et l'Ancien Observatoire montrent que la Ville cree

son climat. L'examen des donnees du Laboratoire des Services Agricoles de

Chatelaine appuie cette maniere de voir. Entre Chatelaine et l'Aeroport les temperatures

moyennes annuelles sont les suivantes:

Annies Chatelaine A£roport Difference

1962 9° 4 7 9 ° 0 0 0 4 7

1963 9° 40 8®4 oo

1964 10° 4 6 9° 7 0 ® 76

1965 10® 26 8® 7 1
® 56

1966 oo 9®9 oo

1967 1 0 0 62 9 ° 6 1
® 0 2

1968 9 0 1 8 9 0 3 -0° 12

1969 00 en so 9° 0 -0 ® 4 1

1970 9®24 9 ® 2 0®04

1971 1 0° 71 9®2 1®51

1972 9° 4 6 9® 1 0® 36

1973 o o 00 9°0 o 00

1974 10° 60 9 ® 7 0® 90

Moyennes 9 0 86 9®22 0®64

Tableau VIII

Comparaison des temperatures moyennes annuelles mesurees ä Chatelaine
et ä Cointrin.

Les differences de temperature entre Chatelaine et l'Observatoire sont plus
reduites que les precedentes. En general, les temperatures sont plus hautes ä l'Observatoire

mais curieusement les differences s'amenuisent: 1960: 0°81, 1961: 0°56,
1963: 0°12, 1964: 0°00, 1965: -0°35, pour venir en faveur de Chatelaine. Des causes

locales particulieres sans doute, une urbanisation grandissante et une circulation plus
intense, ont modifie le milieu en Ie protegeant davantage ou en intervenant d'autre
fa?on. Mais la confrontation des deux series d'observations fait ressortir qu'en

moyenne sur la periode 1962-1974 (13 ans) Chatelaine est plus chaud que Cointrin
(0°64 de plus).

II semble done exister un gradient Ancien Observatoire-Chätelaine-Cointrin,
modele par 1'influence plus ou moins predominante de la ville qui en s'agrandissant
touche actuellement davantage Chatelaine qu'autrefois.

La precocite de plus en plus marquee du debourrement du premier bourgeon
du marronnier de la Treille semble resulter au moins en partie de l'augmentation de

la temperature de Tatmosphere. Celle-ci est la consequence de Taction d'un ensemble



158 LE MARRONNIER DE LA TREILLE:

complexe de facteurs dont il est difficile de determiner ceux qui sont preponderants.
Certaines influences sont generates et paraissent provenir d'un rechauffement global,
planetaire du climat, particulierement sensible entre 1930 et 1960 (Bieler, 1976).

D'autres sont plus locales et liees aux milieux urbains.
Les variations de temperature dependraient de l'activite du soleil et de la

circulation atmospherique generale. Mais l'elevation de temperature serait aussi etroite-

ment, mais non uniquement liee ä l'accroissement de la teneur en C02 de la basse

atmosphere. Le gaz carbonique modifie l'equilibre thermique du globe, car,
transparent au rayonnement solaire qui peut ainsi rechauffer la surface de la Terre, il
retient le rayonnement thermique (I.R.) agissant comme un ecran ä sens unique. II
s'ensuit un effet de serre et le rechauffement de l'atmosphere. Revelle (1982) indique
que Keeling a montre que la concentration en gaz carbonique ä Hawai croissait ä

raison de 0,7 ppm par an en 1958 et que ce taux etait passe actuellement ä 1,4 ppm
par an.

Ces augmentations du gaz carbonique atmospherique sont principalement dues

ä l'homme qui depuis le debut du siecle intervient de plus en plus puissamment comme
facteur ecologique susceptible de bouleverser le milieu, meme au niveau du climat.
Son influence est surtout grandissante depuis la fin de la premiere guerre mondiale,
eile s'accentue encore depuis la seconde. La liberation du C02 provient en grande

partie de la combustion des carburants fossiles. Revelle, dans une recente revue de

travaux sur ce sujet rapporte qu'avant le choc petrolier de 1973 le taux d'accroisse-

ment de la consommation de charbon, petrole et gaz naturel etait superieur ä 4%

par an; depuis, la consommation mondiale continue ä s'accroitre au rythme de

2,25% l'an. Cet auteur ajoute que 50% du C02 libere par les activites humaines
demeure dans l'atmosphere.

Examinons quelques-unes des etapes qui marquent l'histoire recente de Geneve

et les informations qui montrent une correlation avec les modifications climatiques
et revolution de la feuillaison du marronnier de la Treille (Fig. 3).

Comme nous l'avons indique, la decennie 1858-1867 marque un seuil ä partir
duquel les moyennes decennales de debourrement du bourgeon restent toujours en-
dessous de 92,5 j. (premiers jours d'avril). Or, 1858 est l'annee de l'ouverture des

liaisons ferroviaires Lyon-Geneve et Genöve-Celigny. Avec l'installation de la voie

ferree, les industries se multiplient et la population genevoise croit d'une maniere

dejä sensible. En 1880, la population du canton depasse les 100 000 ämes. En 1895,

annee de la creation des Services Industrieis, eile a augmente de plus de 10%.

A la fin de la premiere guerre mondiale, de nouveaux modes de vie provoquent
des changements considerables. L'agglomeration urbaine s'etend. Si la croissance de

Geneve demeure encore raisonnable comparee ä l'hypertrophie d'autres enormes

metropoles, la population n'en est pas moins passee en moins de deux siecles de

22 000 habitants (1806) ä pres de 350 000 actuellement. Cette masse de population
implique une multiplication des foyers domestiques et publics, une intensification des
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combustions industrielles. D'autant que le confort et le niveau de vie augmentant,
les consommations d'energie par habitant s'intensifient.

Un autre indice de ce developpement est fourni par la progression vertigineuse
du pare de vehicules ä moteur (3896 en 1944; 192 237 en 1982) et des aeronefs (10 418

mouvements d'avions en 1931 ä la creation de I'aerodrome; 131 216 en 1979). De

plus, les premiers avions de dimensions reduites ont fait place ä la generation actuelle
des gros porteurs.

Population
du canton
de GenSve

(hts.)

Date d'£closion
du bourgeon

(jours ecoul£s
depuis le ler janvier,

moyennes decennales)

/
/v V

Temperatures
annuelies
(moyennes

d£cennales

Fig. 3. — Evolution de la population, des temperatures moyennes annuelles
et des dates d'eclosion du bourgeon de la Treille.

Tout cela represente une consommation enorme d'energie, mais aussi un grand
gaspillage et la decharge dans l'environnement d'une masse de calories inutilisees

qui contribue elle aussi au rechauffement du milieu urbain. Les courbes d'indus-
trialisation, de croissance demographique, du pare des vehicules et des mouvements
d'avions suivent toutes une progression. Elles peuvent etre prises en consideration
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parmi les elements influengant la precocite du debourrement du marronnier de la
Treille. D'autant plus que, malgre une augmentation reguliere de la temperature, la

progression de la date de debourrement du marronnier presente un palier ä la fin
des annees 40 qui peut etre mis en parallele avec la periode d'austerite de la guerre
(stagnation de la population, restrictions economiques, suppression des automobiles

privees, fermeture de l'aeroport).

CONCLUSIONS

L'activite humaine a modifie plusieurs des variables qui interviennent sur le

climat (albedo, ionosphere, C02). De 1957 ä 1977 la concentration du gaz carbonique
a augmente dans de fortes proportions jusqu'au pole sud d'apres les mesures effectuees

par Keeling. Sous nos latitudes le taux de C02 a crü de plus de 15% depuis la
revolution industrielle. La moitie du C02 produit demeure dans l'atmosphere; le reste

est absorbe par les oceans ou est enleve par la photosynthese. Mais les defrichements,
la deforestation se poursuivent restreignant ces prelevements par les plantes. Abelson
estime qu'en l'an 2000 la concentration en C02 excedera les niveaux preindustriels
de 25%. Manabe et Wetherai ont calcule qu'un doublement du C02 conduirait
ä une augmentation globale de la temperature de 2,5° par suite d'un effet de

serre.

II faut ajouter ä cette action celle provenant de l'emanation de divers gaz qui
peuvent intervenir directement sur les vegetaux en activant le demarrage de la
vegetation par la levee de dormance.

Le marronnier de la Treille ne peut ä lui seul informer sur le role de chacune des

causes multiples influenqant le climat mais il joue comme un integrateur local.
II confirme de toute maniere un rechauffement regional du climat. Les fluctuations
induites de l'eclosion du bourgeon vegetatif du marronnier invitent ä la considerer

comme un signal (d'alarme ecologique, resultat de rimperialisme humain sur
notre environnement.
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